
Méditations Février 2025 

 Dimanche 2 février  2025 Présentation du Seigneur au Temple 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc 
 

Quand fut accompli le temps prescrit par la loi de 

Moïse pour la purification, les parents de Jésus 

l’amenèrent à Jérusalem pour le présenter au 

Seigneur, selon ce qui est écrit dans la Loi : 

Tout premier-né de sexe masculin sera consacré au 

Seigneur. Ils venaient aussi offrir le sacrifice prescrit 

par la loi du Seigneur : un couple de tourterelles ou 

deux petites colombes. 

Or, il y avait à Jérusalem un homme appelé Syméon. 

C’était un homme juste et religieux, qui attendait la 

Consolation d’Israël, et l’Esprit Saint était sur lui. 

Il avait reçu de l’Esprit Saint l’annonce qu’il ne 

verrait pas la mort avant d’avoir vu le Christ, le 

Messie du Seigneur. 

Sous l’action de l’Esprit, Syméon vint au Temple. 

Au moment où les parents présentaient l’enfant Jésus 

pour se conformer au rite de la Loi qui le concernait, 

Syméon reçut l’enfant dans ses bras, et il bénit Dieu 

en disant : « Maintenant, ô Maître souverain, tu peux 

laisser ton serviteur s’en aller en paix, selon ta parole. 

Car mes yeux ont vu le salut que tu préparais à la face 

des peuples : lumière qui se révèle aux nations et 

donne gloire à ton peuple Israël. » 

Le père et la mère de l’enfant 

s’étonnaient de ce qui était dit de lui. 

Syméon les bénit, puis il dit à Marie sa mère : 

« Voici que cet enfant 

provoquera la chute et le relèvement de beaucoup en 

Israël. Il sera un signe de contradiction 

– et toi, ton âme sera traversée d’un glaive – : 

ainsi seront dévoilées les pensées qui viennent du cœur 

d’un grand nombre. » 

Il y avait aussi une femme prophète, 

Anne, fille de Phanuel, de la tribu d’Aser. 

Elle était très avancée en âge ; 

après sept ans de mariage, demeurée veuve, 

elle était arrivée à l’âge de 84 ans. 

Elle ne s’éloignait pas du Temple, 

servant Dieu jour et nuit dans le jeûne et la prière. 

Survenant à cette heure même, elle proclamait les 

louanges de Dieu et parlait de l’enfant à tous ceux qui 

attendaient la délivrance de Jérusalem. 

Lorsqu’ils eurent achevé tout ce que prescrivait la loi 

du Seigneur, ils retournèrent en Galilée, dans leur ville 

de Nazareth.L’enfant, lui, grandissait et se fortifiait, 

rempli de sagesse, et la grâce de Dieu était sur lui. 

 

Présentation de Jésus au Temple  « Lumière du monde »    

et « Sauveur » 

Syméon et Anne, un homme et une femme, représentent dans le Temple, 

dans la maison de Dieu, toute l’humanité qui, tout comme d’Israël, aspire à 

être libérée du mal, sous toutes ses formes. Ce désir est encore bien présent 

dans toutes les cultures de notre monde. Syméon et Anne, tous les deux 

éclairés par l’Esprit Saint, découvrent, en la personne du petit enfant Jésus, 

le Sauveur. « Mes yeux ont vu le salut que tu préparais à la face des 

peuples » s’écrie Syméon ; et Anne annonce que cet enfant vient au monde 

pour lui apporter sa délivrance, la délivrance du Mal. Cette fête qui clôt le 

cycle de Noël traditionnellement, doit nous plonger dans une joie 

merveilleuse. 

  

Ce jour est aussi devenu, selon le désir de saint Jean-Paul II, 

 la journée mondiale de la vie consacrée.   
Comme Syméon et Anne, depuis les origines de l’Église dès les premières 

communautés (dans  les Actes des Apôtres), des hommes et des femmes  ont 

été appelés à offrir totalement leur vie à Dieu pour la croissance du 

Royaume. La place des consacré(e)s dans l’Église, à toutes les époques, a 

été d’un grand poids.  Alors, tout au long de cette semaine, rendons grâce 

pour les consacré(e)s que nous connaissons et ceux et celles  que nous ne 

nous connaissons pas. Ces témoins de la vie du Royaume, déjà par le don de 

leur vie, annoncent le Ciel où Dieu sera tout en tous. Ils annoncent que Dieu 

peut combler une vie.  Dans notre monde où tant de jeunes et de moins 

jeunes, n'arrivent pas à donner du sens à leur vie, tombent en désespérance,  

prions et supplions  le Seigneur de continuer à appeler. Mgr Legrez Albi 20 

Syméon, conduit par 

l’Esprit   

Syméon, conduit par l’Esprit, 

se hâte vers le temple 

à la rencontre du Messie. 

Lumière du Christ, 

Nous te bénissons. 

L’Emmanuel, Seigneur 

souverain, 

pénètre dans le sanctuaire : 

les temps sont accomplis. 

Lumière du Christ, 

pure lumière, 

nous te glorifions. 

Un jour nouveau éclaire le 

prophète : 

il voit de ses yeux le Sauveur, 

il l’annonce à toutes les 

nations. 

Lumière du Christ, 

lumière née de la lumière, 

joie éternelle dans nos cœurs, 

nous t’acclamons. 

          Hymne (AELF-CNPL) 



Bonne fête à tous et toutes les consacré(e)s !   

 

 Dimanche 9 février  2025 5ème dimanche Temps Ordinaire Année C 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc 

 

 En ce temps-là, 

la foule se pressait autour de Jésus 

pour écouter la parole de Dieu, 

tandis qu’il se tenait au bord du lac de Génésareth. 

Il vit deux barques qui se trouvaient au bord du lac ; 

les pêcheurs en étaient descendus et lavaient leurs 

filets.  

Jésus monta dans une des barques qui appartenait à 

Simon, et lui demanda de s’écarter un peu du rivage. 

Puis il s’assit et, de la barque, il enseignait les foules. 

Quand il eut fini de parler, il dit à Simon : 

« Avance au large, et jetez vos filets pour la pêche. » 

Simon lui répondit : 

« Maître, nous avons peiné toute la nuit sans rien 

prendre ; mais, sur ta parole, je vais jeter les filets. »  

 

Et l’ayant fait, ils capturèrent une telle quantité de 

poissons que leurs filets allaient se déchirer. Ils firent 

signe à leurs compagnons de l’autre barque de venir les 

aider. Ceux-ci vinrent, et ils remplirent les deux 

barques, à tel point qu’elles enfonçaient. 

A cette vue, Simon-Pierre tomba aux genoux de Jésus, 

en disant : 

« Éloigne-toi de moi, Seigneur, 

car je suis un homme pécheur. » 

En effet, un grand effroi l’avait saisi, lui et tous ceux 

qui étaient avec lui, devant la quantité de poissons 

qu’ils avaient pêchés ; et de même Jacques et Jean, fils 

de Zébédée, les associés de Simon. 

Jésus dit à Simon : « Sois sans crainte, 

désormais ce sont des hommes que tu prendras. » 

Alors ils ramenèrent les barques au rivage 

et, laissant tout, ils le suivirent. 

« Avance au large » 
Certes, plus facile à dire qu'à faire quand on a une journée de travail derrière soi et de surcroît infructueuse. 

Pas évident non plus, une fois les filets lavés, ce qui n'est pas une moindre affaire, de les remettre à l'eau... sur 

une simple parole « Avance au large ». Il en faut du courage, de l'obéissance, de la confiance de la part de 

Simon pour dire : « D'accord, j'y retourne sur ton ordre... ». 

A nous aussi, il est sûrement arrivé qu'une personne nous dise : « Allez, ne reste pas comme cela, bouge-

toi ! », « Allez, viens, on va bouger et sortir... » Pas facile à entendre sur le moment, mais cela nous a 

probablement  aidés à aller de l'avant, à sortir de nous-mêmes et à vivre tout simplement en faisant confiance à 

la parole d'un autre.  

Dieu se comporte à notre égard comme un ami (ou un inconnu) qui nous veut du bien et souhaite même le 

meilleur pour nous et pour les autres. Il est à nos côtés quand nous sommes tentés d'abandonner. Il nous dit 

« Avance au large ».  Découvrons à quels « larges », mêmes intérieurs, nous sommes invités. Sans crainte, 

jetons nos filets.                                        EHD Centre spirituel du Cénacle 

 

 

                                                                                                                                                            

 

 

 

 

 

AVANCE AU LARGE 

ET TU VERRAS  

DES CHOSES NOUVELLES 

AVANCE AU LARGE 

VA, NE CRAINS PAS,  

TON DIEU T'APPELLE ! 

Entends-tu au plus profond de ton coeur 

La voix du Seigneur qui t'invite à partir 

Pour aller vers Lui ? 

De tous les dangers de la mer 

Il saura te garder 

AVANCE AU LARGE 

ET TU VERRAS 

 DES CHOSES NOUVELLES 

AVANCE AU LARGE 

VA, NE CRAINS PAS,  

TON DIEU T'APPELLE ! 
    Jacques Jouët 

Allez au large ! C'est notre vocation. 
Forts de cette expérience d'abondance, Simon et ses 

compagnons n'hésitent pas à répondre à l'appel de Jésus. Ils 

quittent tout pour un être, un faire, un vivre « davantage » 

avec lui. Quelle rapidité ! Ou plutôt quelle passion ! Car seul 

l'amour met ainsi en chemin et donne l'énergie d'aller au-delà 

des résistances légitimes et des peurs. Le chemin des 

disciples sera long pour comprendre ce qu'implique l'appel de 

Jésus. Mais la force de Jésus leur brûlera toujours le cœur  

même au jours de désespoir.(Notre cœur ne brûlait-il pas en 

nous tandis qu'il nous parlait en chemin?) En famille, avec 

des amis, interrogeons-nous : à quel large nous invite Jésus à 

avancer ?                  VD 13 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Dimanche 16 février 2025 6ème dimanche Temps Ordinaire Année C 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc 

En ce temps-là, 

Jésus descendit de la montagne avec les Douze 

et s’arrêta sur un terrain plat. Il y avait là un grand 

nombre de ses disciples, et une grande multitude de 

gens venus de toute la Judée, de Jérusalem, 

et du littoral de Tyr et de Sidon. 

Et Jésus, levant les yeux sur ses disciples, déclara : 

« Heureux, vous les pauvres, 

car le royaume de Dieu est à vous. 

Heureux, vous qui avez faim maintenant, 

car vous serez rassasiés. 

Heureux, vous qui pleurez maintenant, car vous rirez. 

Heureux êtes-vous quand les hommes vous haïssent 

et vous excluent, 

quand ils insultent et rejettent votre nom comme 

méprisable, à cause du Fils de l’homme. 

Ce jour-là, réjouissez-vous, tressaillez de joie, 

car alors votre récompense est grande dans le ciel ; 

c’est ainsi, en effet, que leurs pères traitaient les 

prophètes. 

Mais quel malheur pour vous, les riches, 

car vous avez votre consolation ! 

Quel malheur pour vous qui êtes repus maintenant, 

car vous aurez faim ! 

Quel malheur pour vous qui riez maintenant, 

car vous serez dans le deuil et vous pleurerez ! 

Quel malheur pour vous lorsque tous les hommes 

disent du bien de vous ! 

C’est ainsi, en effet, que leurs pères traitaient les faux 

prophètes. » 

 

Mouvement des yeux 

 Les évangiles nous parlent à plusieurs reprises du… mouvement des yeux 

de Jésus. Parfois il regarde vers le ciel, d’autres fois il regarde ses disciples. 

Jésus sait regarder et discerner dans ce qu’il voit l’œuvre de son Père. Nous 

sommes nous aussi invités à apprendre à regarder autour de nous les traces 

du bonheur promis dans ces béatitudes. Jésus lève les yeux sur ses disciples 

et à travers eux, il nous regarde aujourd’hui et nous pousse à être porteurs 

de sa bonne nouvelle. Face aux difficultés et souffrances (quand nous avons 

faim, pleurons ou sommes haïs, insultés), ne récriminons pas mais 

tressaillons de joie car notre récompense est grande dans le ciel. Face à 

ceux qui ont tout (la richesse, de quoi manger, rire sans se soucier du 

lendemain), Jésus nous met en garde contre ces faux prophètes. C’est un 

appel vigoureux afin d’être humbles et de recevoir tout du Christ.                                      

               
     EHD CVX  
 

Un regard qui envisage  
Les personnes qui composent la foule ont un fort désir en venant voir Jésus. 

Elles sont certainement avant tout en attente d’amour. Voir le regard de 

Jésus « doux et humble de cœur » se poser sur elles et sur moi. Un regard 

J'entends ton appel :  

« Qui enverrai-je ? ». 

« Me voici, Seigneur ». 

Seigneur Jésus, 

Toi l’homme  

des Béatitudes,  

Toi, le pauvre, le doux, 

le juste, le miséricordieux,  

donne-nous de vivre  

Par toi, avec Toi et en Toi.  

 

Quelques soient  

les évènements  

que nous traversons  

ou les difficultés  

que nous avons à affronter,  

permets que nous 

n’oublions jamais  

que Tu marches avec nous,  

que Tu nous tiens la main,  

et qu’être heureux,  

c’est te savoir à nos côtés  

quoi qu’il nous advienne.  

 

Ainsi soit-il.  
               Chantal 

Lavoillotte 22 



qui m’aime et m’envisage comme un être riche de potentialités. Père, je te rends grâce pour l’être que je suis. 

Donne-moi de regarder les personnes, le monde et ma vie avec tes yeux remplis de miséricorde.   

               
          VD 25 

                                                          Le Bonheur 

Le bonheur offert par Jésus ne commence pas quand le malheur cesse. Quand les crises sont éliminées, quand 

les difficultés de l'existence sontdépassées. Le bonheur n'est pas une alternative au malheur. Tout au contraire, 

c'est au sein des difficultés, c'est au sein des tensions, c'est au sein de l'existence parfois chahutée par le stress, 

la souffrance et les soucis que Dieu vient pour faire sa place. Voilà le croyant invité à considéré sa vie 

problématique, parfois dévastée, à la lumière de la solidarité du Dieu qui vient.        Jean Zumstein (Sur les traces 

de Jésus) 
 

Le bonheur est  de savoir Jésus à nos côtés pour affronter toutes nos difficultés à la lumière de sa propre vie ! 

Le bonheur s'installe quand des hommes et des femmes, des chrétiens, s'engagent à la suite de Jésus aux côtés 

des exclus, des pauvres, « des souffrants » pour y inscrire les signes d'un monde dans lequel, enfin, Dieu 

vaincra tout mal !      P.Michel Clincke 

 

 

Dimanche 23 février 2025 7ème dimanche du Temps Ordinaire Année C 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc 

En ce temps-là, 

Jésus déclarait à ses disciples : 

« Je vous le dis, à vous qui m’écoutez : 

Aimez vos ennemis, 

faites du bien à ceux qui vous haïssent. 

Souhaitez du bien à ceux qui vous maudissent, 

priez pour ceux qui vous calomnient. 

À celui qui te frappe sur une joue, 

présente l’autre joue. 

À celui qui te prend ton manteau, 

ne refuse pas ta tunique. 

Donne à quiconque te demande, 

et à qui prend ton bien, ne le réclame pas. 

Ce que vous voulez que les autres fassent pour vous, 

faites-le aussi pour eux. 

Si vous aimez ceux qui vous aiment, 

quelle reconnaissance méritez-vous ? 

Même les pécheurs aiment ceux qui les aiment. 

Si vous faites du bien à ceux qui vous en font, 

quelle reconnaissance méritez-vous ? 

Même les pécheurs en font autant. 

Si vous prêtez à ceux dont vous espérez recevoir en 

retour, quelle reconnaissance méritez-vous ? 

Même les pécheurs prêtent aux pécheurs 

pour qu’on leur rende l’équivalent. 

Au contraire, aimez vos ennemis, 

faites du bien et prêtez sans rien espérer en retour. 

Alors votre récompense sera grande, 

et vous serez les fils du Très-Haut, 

car lui, il est bon pour les ingrats et les méchants. 

Soyez miséricordieux comme votre Père est 

miséricordieux. 

Ne jugez pas, et vous ne serez pas jugés ; 

ne condamnez pas, et vous ne serez pas condamnés. 

Pardonnez, et vous serez pardonnés. 

Donnez, et l’on vous donnera : 

c’est une mesure bien pleine, tassée, secouée, 

débordante, qui sera versée dans le pan de votre 

vêtement ; car la mesure dont vous vous servez pour 

les autres servira de mesure aussi pour vous. » 

 

 

 Difficile à faire ?  

« Aimez vos ennemis, souhaitez du bien à ceux qui vous maudissent, priez pour ceux qui vous calomnient… » 

Comment est-ce que je réagis à ces paroles de Jésus ? Puis-je changer de point de vue à propos de quelqu’un 

qui m’a fait du mal, quelqu’un qui s’oppose à moi ? Est-il envisageable pour moi de reconnaitre en l’ennemi 

un être aimé de Dieu ? 

 

Ce qu’il faut faire !  

« Ce que vous voulez que les autres fassent pour vous, faites-le aussi pour eux. » Comment est-ce que je réagis 

à ces paroles de Jésus ? Est-ce que j’ai pu expérimenter cela en me mettant à l’écoute, au service d’autrui ? 

Qu’est-ce que cela a produit dans ma vie ? 

 

Faire comme le Père  



« Soyez miséricordieux comme votre Père est miséricordieux… Votre récompense sera grande, et vous serez 

les fils du Très-Haut. » Comment est-ce que je réagis à ces paroles de Jésus ? Qu’estce que je découvre de son 

désir pour chacun de nous ? Est-ce que je connais d’autres mots qui disent la miséricorde ? Quels fruits pour 

notre monde si nous vivions cela ? 

 

Déplacement 

Jésus vise à effectuer un autre déplacement avec son discours aux foules. Pour beaucoup, Dieu récompense les 

justes et les bons, et il punit sévèrement les méchants et les pécheurs. À travers son enseignement, Jésus 

revient aussi de manière implicite sur cette représentation de Dieu. Il le désigne d’abord comme un ‘père’. 

Cette révélation est au centre de ce texte. Elle est la clé pour comprendre le comportement que nous devons 

adopter avec notre prochain, à l’image de celui du Père (Soyez miséricordieux comme votre Père est 

miséricordieux. ).   Cette exigence d’amour et d’attention, ce comportement si particulier porte un nom : 

miséricorde.                                                       SDE 

 


